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Quand souffle l’Esprit – Familles spirituelles

« La Communion » : 
Un chemin évangélique

fait ce même chemin, comme une ouverture,
une certaine dépossession et pour nous un bel
enrichissement de ce don reçu par le
Père Epagneul et Sœur Ghislaine.

La naissance d’une famille
évangélique
Dans le dynamisme de fondation, une famille
évangélique est en train de naître, une famille
de baptisés, séduits par un visage du Christ ;
cela induit un rapport à la société et une forme
de communion ecclésiale. Nous sommes une
« famille » parmi d’autres, dans la multiplicité
des Instituts Religieux.
Depuis 1988, un chemin de « communion »
est engagé, balisé de rencontres, de temps
forts. Ce sont des haltes spirituelles, des
retraites, souvent dans le cadre de
monastères, toutes animées par une équipe :
Laïcs, Frères et Sœurs ; des temps de
ressourcement, de silence, d’écoute et de
partage de la Parole… Des semaines
« Vacances-partage » en diverses régions
nourrissent aussi cette “communion”, en
famille, en inter générations…
Des groupes existent, cheminent,
communiquent leur propre aventure. Nous le
voyons au Portugal, en France comme au
Togo, Bénin et Burkina Faso, et en gestation
au Brésil... Quelque chose bouge en nous…
À chacun de se laisser attirer, saisir, séduire,
« Viens et vois », accueillir l’appel, devenir
appelants ensemble, en Église.

Frère Michel YVERNEAU
Saint-Sulpice-La-Pointe (Tarn)

évrier 1988
Tout a commencé par un week-end à
La Houssaye-en-Brie et Lumigny en

février 1988 avec une vingtaine de laïcs,
quelques Frères et Sœurs, autour d’un même
partage : « Quel chemin pouvons-nous vivre et
chercher ensemble : Laïcs, Frères, Sœurs ? »
Cette rencontre voulait donner suite à des
appels, des attentes, des recherches et une
longue réflexion à travers nos Chapitres
Généraux ; nous parlions de « communauté
élargie » (1973), de « l’ouverture de nos
communautés » (1986). Dès les premiers mois
de la fondation, le Père Epagneul évoquait une
sorte de Tiers-Ordre, une association liant
« des gens de la terre, des foyers ruraux autour
des Frères Missionnaires des Campagnes. »

Un chemin s’ouvre
Dès février 1988, des choses se mettent en
route : une équipe tripartite de coordination :
Laïcs, Sœurs, Frères. Très vite fut rédigé un
texte de référence publié dès le premier
bulletin appelé « amis en communion ». Le
mot « communion » est essentiel ; il souligne
la réciprocité, la commune référence au Christ,
le partage d’une même figure évangélique,
une manière d’être en rural…
Nous formons une « communion ». Nous
partageons une contemplation commune du
visage de Jésus qui s’incarne dans la vie et les
personnes. Nous partageons une même
approche de vie en Église et une même
sensibilité missionnaire en rural. Peu à peu,
Frères et Sœurs ont pris pleinement conscience
que le charisme de nos Congrégations n’est
pas notre propriété, mais un don fait à toute
l’Église. Beaucoup d’autres Congrégations ont
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